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Au Liberia, l'espoir du changement avec George
Weah

Jewel Taylor, vice-présidente du Liberia (à gauche), George Weah, accompagné de sa femme Clar, et la présidente

sortante, Ellen Johnson Sirleaf (à droite), lors de son investiture, lundi, à Monrovia. ISSOUF SANOGO/AFP

REPORTAGE - L'ex-footballeur élu président suscite une immense attente dans
ce pays où tout reste à reconstruire après la longue guerre civile.
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Le Liberia est à l'heure des grandes espérances. Celles qui laissent entrevoir une vie
meilleure et un certain futur. Le nom de George Weah, officiellement président de la
République depuis lundi, dessine un sourire franc sur les lèvres de Jeffrey Ganflore.
«Maintenant les choses vont changer. Ça va être mieux», affirme ce maçon
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trentenaire sans une hésitation. Il se lance sans attendre dans une longue liste des
avanies que lui réserve son quotidien: des prix trop hauts, le chômage, la faim, les
mauvais logements…

Derrière sa terrasse encombrée où il passe le plus clair de son temps, Jalah Town, un
bidonville de Monrovia, s'étale comme une nappe sale. Les maisons branlantes
s'accrochent à une colline, cernées de ruelles pentues, où la poussière s'accumule en
saison sèche, et qui se muent en torrents aux premières pluies. «Les jours sont
durs», confirme Witta Querh qui survit comme elle le peut avec ses cinq enfants.
Seuls deux vont aujourd'hui à l'école.
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